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Par ailleurs, quelles que soient les avancées qui 
seront réalisées, nous savons tous que plusieurs 
dossiers environnementaux alsaciens resteront en 
souffrance : des dossiers lourds que les associations 
portent depuis de nombreuses années, avec l’appui 
des populations et parfois des élus locaux.

Dans ce contexte, il m’est apparu essentiel de donner 
aux acteurs citoyens alsaciens de l’environnement 
la tribune qu’ils méritent,  bien au-delà de la 
trop courte soirée officielle programmée par le 
gouvernement le 15 octobre…

En définitive, cette après-midi de travail, de débats 
et d’expression collective a pour but de donner 
effectivement la parole aux acteurs associatifs 
locaux qui agissent pour l’environnement et la 
planète, et qui vont être manifestement être floués 
par le processus de Grenelle de l’environnement : 
la propagande officielle ne doit pas leurrer 
l’opinion publique alsacienne, le compte n’y est 
pas !

Je souhaite que par cette manifestation nous 
puissions non seulement faire remonter un 
message fort vers ceux qui nous gouvernent, mais 
aussi dynamiser ces combats citoyens engagés 
depuis de longues années sur le terrain…

Jacques Muller, 
sénateur du Haut-Rhin

INFOS PRATIQUES
La Salle Ste-Geneviève 
se trouve près du centre-ville
à côté du Parc Salvador
à 10 minutes à pied de la gare

Renseignements complémentaires
Permanence : 03 89 38 02 95

Jacques Muller,  
sénateur
06  85 62 65 98
j.muller@senat.fr

Eros Sana,  
attaché parlementaire  
Paris
06 72 66 82 20

Claude Breune,  
attaché parlementaire 
Haut-Rhin
06  32 21 21 51
Claude.breune@apf.asso.fr

Christian Weiss,  
assistant parlementaire
03 89 76 03 28
weisschristian@orange.fr

Christine Beckendorf,  
assistante parlementaire
06 89 86 29 49

La permanence du sénateur se trouve
7, rue du Rossberg

68700 CERNAY

Jacques MULLER,
Sénateur du Haut-Rhin

L’AUTRE GRENELLE 
d’ALSACE

Samedi 20 octobre 2007
de 14h à 18h30

Salle Ste-Geneviève
MULHOUSE

La parole est donnée
aux associations
et aux citoyens

sur les dossiers locaux

Réunion publique ouverte à tous
STANDS DES ASSOCIATIONS



Programme de l’après-midi	I ntervenants

Accueil des participants à partir de 13H 30
Ouverture de la rencontre à 14H

Introduction :
pourquoi un « autre Grenelle alsacien, citoyen » ?	 Jacques Muller, sénateur du Haut-Rhin

La centrale nucléaire de Fessenheim 
Modérateur : Philippe Carbiener
Pourquoi fermer et reconvertir :	 Jean-Marie Brom, Sortir du nucléaire      
	 Jean-Jacques Rettig, CSFR 
Un dossier international :	 Claude Lederberger, TRAS 
Débat avec la salle 

Les infrastructures routières incongrues 
Modérateur : Jacques Fernique
Les transports autoroutiers :	 Luc Huber, collectif GCO de Strasbourg
Les projets routiers dans le massif vosgien :	 Daniel Walter, Thur Ecologie Transports
Débat avec la  salle 

Une agriculture toujours productiviste 
Modérateur :  Andréé Buchmann
L’eau polluée par les nitrates et pesticides :	 Jean Wencker, Comité National de l’Eau
Les élevages industriels	 Paul Noehringer Hardt Environnement  
et le bien-être animal	 Anne Vonesch, France Nature Environnement
Une politique agricole à contresens : 	 Joseph Finanz, Confédération Paysanne 
Débat avec la salle

Le mauvais projet de troisième incinérateur 
Modérateur : Djamila Sonzogni
Le principe de l’incinération en question : 	  Dany Dietmann, CNIID 
Le Haut-Rhin peut faire autrement :	 Régis Absolu, NIAH 
Débat avec la salle 

Dans  les institutions et dans les combats sur le  terrain 
Les 13 propositions des Verts dans le Grenelle :	 Yann Wehrling, porte-parole national 

Conclusion : Jacques Muller 

Pot de l’amitié bio 

L’autre grenelle d’alsace 

Depuis le début de cet été, le processus du Grenelle 
de l’environnement lancé par le gouvernement suit 
son cours. Les six groupes de travail thématiques 
se sont réunis pour faire émerger des éléments de 
consensus entre des parties prenantes qui n’avaient 
jamais l’occasion de se parler, ni de confronter 
leurs points de vue sur une problématique qui 
nous concerne toutes et  tous : la sauvegarde de la 
planète.

Cette démarche proposée par les associations 
écologistes porte quelques fruits, et il faut s’en 
réjouir : en effet, au vu du bilan d’étape réalisé à 
l’issue de la première phase des travaux, le constat 
de la gravité de la crise écologique fait désormais 
consensus (enfin !) et quelques avancées concrètes 
semblent possibles.

Pour autant, nous ne sommes pas dupes :
	 ● �certains sujets ont été évacués d’office (le 

nucléaire), d’autres l’ont été dès les premières 
rencontres en raison de la pression extrême 
mise par les lobbies agricoles productivistes, 
industriels et financiers (agrocarburants, 
incinérateurs…)

	 ● �les moyens financiers que le gouvernement va 
mettre sur la table ne seront jamais à la hauteur 
des enjeux puisque notre pays serait déjà « en 
faillite »…

	 ● �les lobbies économiques et financiers vont se 
déchaîner (certains l’ont déjà fait) lorsqu’il 
s’agira de définir des mesures concrètes qui 
iront à l’encontre de leurs intérêts immédiats 
(taxation du transport routier, des pesticides, 
des déchets etc., cultures d’OGM en plein 
champ…)


